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Les recherches sur la stratigraphie du Hauterivien et du Barrémien de la 
France méridionale, la Suisse, l’Italie et en d’autres endroits de l’Europe occi­
dentale et de l’Europe centrale, ayant débuté dès la seconde moitié du siècle 
passé (d’Orbigny (1840): Renevier (1874); Sayn et Roman [10], Lory et 
Sayn [7] ; Kilian [5,e] ; SarasinetSchôndelmayer [9]; Uhlig (1883, 
1887); Rodighiero j8]; Wright [IS]; Thieuloy et Thomel ["]) font 
ressortir au Colloque de Lyon sur le Crétacé inférieur en 1963 la conception 
que dans les pays susmentionnés la faune typique du Barrémien apparaît de 
façon sous-jacente à la zone de l’Hauterivien supérieur à Psedothurmannia 
angulicostatus. De cette façon la limite Hauterivien-Barrémien en Europe 
occidentale est tracée par la plupart des chercheurs au-dessus de la zone 
biostratigraphique à Pseudothurmannia angulicostatus. De nos jours cette 
opinion concernant la Bulgarie est soutenue également par certains auteurs 
bulgares [1-3].

Les études substantielles effectuées au cours d’une période décennale 
(1962—1972) sur la biostratigraphie du Barrémien de la Bulgarie du Nord-Est 
ont permis de récolter un riche matériel faunique. La faune ammonitique ra­
massée provient de 50 coupes et peut être groupée en 38 genres, 140 espè­
ces et compte plus de 4300 exemplaires. Cette faune offre la possibilité d’une 
subdivision de l’étage du Barrémien de la Bulgarie du Nord-Est en deux zones 
biostratigraphiques et quatre sous-zones:

Sous-zone à Pseudothumannia pseudo- 
1. Zone à Crioceratites emerici malbosi

(Barrémien inférieur) Sous-zone à Holcodiscus perezianus

Sous-zone à Barremites cassidoides
2. Zone à Barremites strettostoma,

(Barrémien supérieur) Sous-zone à Matheronites soulieri

Ainsi le volume de l’étage du Barrémien en Bulgarie du Nord-Est est en­
globé entre la zone du Hauterivien supérieur à Subsaynella sayni et la zone 
de l’Aptien inférieur à Deshayesites deshayesi.

On voit de la zonation des sédiments du Barrémien en Bulgarie du Nord- 
Est qu’il y a un certain asynchronisme entre le temps de l’apparition de la 
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faune ammonitique du Barrémien en Europe occidentale et centrale et en Bul­
garie du Nord-Est. De facto les choses consistent en ceci:

On établit en Bulgarie du Nord-Est un peu au-dessus de la zone à Sub- 
saynella sayni l’association ammonitique suivante: Pseudothurmannia anguli- 
costatus (d’Orb.), P. picteti Sarkar, P. renevieri (Sar. et Schônd.), P. 
pseudomalbi (Sar. et Schônd.), P. simionescu Sarkar, P. biassalensis Di­
mitrova, Phyllopachyceras infundibulum (d’O r b.), Spitidiscus vandenheckei 
(d’Ord.), Plesiospitidiscus ligatus (d’Orb.), Balearites mortileti (Pictet et 
Loriol), B. ibizensis (Wid.), etc.Cette association caractérise en Europe occi­
dentale la zone biostratigraphique à Pseudothurmannia angulicostatus. Cepen­
dant, en Bulgarie du Nord-Est, parallèlement aux Ammonites susmentionnés 
viennent également les espèces qui en Europe occidentale ne commencent leur 
existence-que plus tard (sus-jacent à la zone à Pseudothurmannia angulicosta- 
tus), Ces espèces, déterminées chez nous, sont les suivantes: Callyphylloceras 
ponticuli (Rousseau), Crioceratites emerici emerici L é v., Cr. emerici sarkari 
(Thomel), Cr, thiolierei (Astier), Cr, honnoratianum (d’Orb.), Cr. clausum 
(Sar. et Schônd.), Acrioceras tabarelli tabarelli (A s tier), A, tabarelli sa- 
rasini Sarkar, A, sugrivai Sarkar, Uhligia fumisuginum (Hoheneggerin 
Uhlig), Anahamulina subcylindrica (d’Orb.), A. subcincta (Uhlig), Hamu- 
lina piveteaui Sarkar, Barremites difficilis difficilis (d’Orb.), B, difficilis 
hemiptychum (Kil.), B. rebuli (Kil.), B. tenuicinctum (Sar. et Schônd.), B, 
psilotatus (U h 1 i g), B, gouxi (S y a n), B. nabdalsa (C o q u a n d), B. falloti 
(Kilian), Subsaynella grossouvrei (N i c k 1 è s), Valdedozsella Uhligi (H a u g), 
Pulchellia changarnieri (S y an), Paraspiticeras percevais (Uhlig), etc.

Ce fait important conduit à la déduction que l’apparition d’une partie de 
la faune ammonitique du Barrémien inférieur en Bulgarie du Nord-Est a dû 
intervenir bien plus précocement qu’en Europe occidentale.

En relation avec cet asynchronisme démontré dans l’évolution de la faune 
du Bàrrémien, il y a lieu de prendre en considération une circonstance impor­
tante dans la Province méditerranéenne. Alors que durant tout le Crétacé in­
férieur la faune ammonitique est très riche et variée dans la Province méditer­
ranéenne, on ne remarque qu’au cours du Hauterivien supérieur un appauvris­
sement net en faune ammonitique fossile, tant générique que spécifique. Cette 
circonstance peut être interprétée par le fait qu’au temps du Hauterivien su­
périeur les conditions de vie, ayant trait avant tout au chimisme du milieu 
aqueux, se sont aggravées dans l’aire méditerranéenne entière, ce qui se solda 
par cet appauvrissement en faune ammonitique. En suivant cette voie de rai­
sonnement, il y a lieu d’admettre que dans les parages orientales de la Pro­
vince méditerranéenne ont apparu de nouveau le plus précocement des condi­
tions favorables au développement de la faune ammonitique. Apparaissent en 
masse de nouveaux genres et espèces, de pair avec les derniers représentants 
des genres : Pseudothurmannia. Balearites, Plesiospitidiscus, Spitidiscus (du 
groupe à vandenheckei), des Crioceras bituberculeux, etc. En même temps 
dans la partie occidentale de la Province méditerranéenne les conditions de vie 
avaient été défavorables et là se poursuit l’existence de la faune opprimée. Ce 
n’est que plus tard que les conditions normales de vie s’unifient pour l’ensem­
ble de la région méditerranéenne et alors la faune ammonitique du Barrémien 
inférieur, créée déjà et bien formée (des parages orientaux du bassin méditer­
ranéen) fait rapidement irruption vers l’ouest. Cependant, dans ces endroits elle 
apparaît en retard par rapport au temps en raison de quoi elle est établie au­
jourd’hui de manière sus-jacente dans la zone à Pseudothurmannia anguli­
costatus.
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Les données exposées pourraient servir d’une des explications concernant 
l’asynchronisme des limites biostratigraphiques entre le Hauterivien supérieur et 
le Barrémien inférieur dans le temps et l’espace entre la France méridionale et 
la Bulgarie du Nord-Est. (Cf. tableau ci-après).

Schéma
de l’asynchronisme des limites biostratigraphiques entre le Hauterivien 
supérieur et le Barremien inférieur en Europe occidentale et la Bulgarie 

du Nord-Est
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